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60 Cents dans la PiastreDE 54 ANS

LIXIR
Balsamique Attendez pour la vente à 60 CEN TVS dans la Piastre du Stock 

de M. P. ROCHON, qui doit commencer JEUDI, le 24,DOWNS
îuve de CINQUANTE 
a été reconnu comme le 
itre les

roux, ltt Coque- 
le- le* maladies 
'mimons.

IVoubliez pas, non plus, que dernièrement nous avons acheté a Montreal un

* 1 El It 111 ill 150 CENTS Di U i'IIIMIX
.00 la Bouteille.

jfUjr- i.a vente de ces deux Stocks commencera J EU DI, le 34. A vous d’en profiterJT, et par 
). DACIER, Ottawa.

Chez PIGEON, PIGEON & Cie., à la Boule Noire, Rue Ripcau
zÉÊÈËmk GALLEN»PRINCEprison pour rixe nocturne sur la 

voie publique.
—Il faut que je vous remercie 

tous les deux, leur dit Solange, 
vous m’avez sauvée d’un terri­
ble danger.

—.Hé, fit Princet, vous n’é­
tiez pas à votre ait s tout de mê­
me.

vous le cache pas, je vais être 
maintenant dans une inquietu­
de continuelle.

—Pourquoi ?
—Elle s’est trouvée ce matin 

sur mon chemin, elle peut me 
rencontrer encore.

Princet eut un souriae singu-
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rtant la 
rage poui 

’ et adressées àl’Hono- 
Conseil Privé, Ottawa, 
’à midi de Jeudi, le let

PARIS, 36. RUE LAFAYETTE, 36. 1 '.IS 

font, pour!» Publicité, lei Correspondants r „ un,J.
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AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
T lier.TltOISIUME PARTIE Dt Informent les lecteurs que, elli v cTinent en i*>:iuce. 

mnalBsaoce dans leurs bureaux, M, rue Lafave .ty, de 
cents de ce Journal dont I t sendee leur est fait r«H

les paquebots.
Ia maison Gallieu A Prln » e recevra boute» c i r .1 

pour detN ba.iit.iucs uu Cat a la voyageant en F m 
xpédiera aux ùe^U wU.\ir< • ui vont Te 

Ladite liaison étant.lussnii ixui r.u .-ommissu,j., .
dr# condition» avantap 'u.v'y 
ni - tn *n tous artlci t
! teXHafltéb pi id TT.-. ; . ..

rroin endre
■ vire>- le» iilua 

;n‘ pat tous
—Uu moment, je me suis vue 

perdue.
—Et d’autres avec vous.
—Non, moi seule, car on ne 

m’aurait pas arraché une paro-

—Actuellement elle est en lieu 
sûr, dit-il.

—Vous ne pouvez pas la gar­
der éternellement.

—C’est certain.
—Eh bien, je ne pourrai plus 

sortir sans avoir pour de la ren­
contrer cette furie, devoir ce j 
fantôme ae dresser devant moi. ! :jj) ujj (.(

—La femme pâle, me fait i’ef- j 1 
let d’être fort comprenante peur 
nous tous, opina Cholard.

—Elle est à c.aindre dit So­
lange.

Le front plissé et les yeux fa­
rouches, Princet paraissait réflé­
chir.

primées do soumission, 
renseignements voulus , ., 
:t les qualités! requises, , 
le soussigné, 
e les soumissons qui se* 
jrmules imprimées, 
e s’engage pas d’accep- 
aucunr des soumission*, 
in devra être accou:pa- 
1 accepté ” par une b m- 
ur une somme “égale 5 
tota de soumission, le* 
onlisqué si la personne 
jontrut sur dcniaude de 
néglige de compléter 1. 
i la souin ssion u’eat pas 

a remis.

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizens, DE MONTRÉAL. 
La \o> tiiern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
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(Suite)

Chancelante, cherchant à s’ap­
puyer contre la muraille, elle se 
réfui ia dans le coin le plus som­
bre de sa prison.

A toutes ses terreurs se joi­
gnait un profond décourage­
ment. Enfermée vivante dans 

sépulcre, elle comprenait 
qu’elle ne devait compter sur 
aucun secours humain.

Après avoir tant souffert, après 
avoir vu si souvent ses espéran­
ce» détruites et subi successive­
ment toutes les épreuves de 1? 
vie, elle n’avait ’.même plus la 
force du désespoir. Mais (L 
nombreux sanglots s’échappè- 
de sa poitrine gonflée.

N’ayant plus rien à attendre 
des hommes, elle essaya de se 
détacher complètement des cho- 

de la terre ; sa pensée s’élan­
ça vers le ciel, appelant Dieu.

—Ma triste destinée doit s’ac­
complir ! soupira- -e’ e.

Au trouble de l’épouvante 
succédait la sérénité de la rési­
gnation.

■xinsAseee 
eu ie» réu H u.MPUCl

le. do—J’étais vraiment dans une 
vilaine situation. Fuir me pa­
raissait impossible; d’ailleurs, 
la femme m’aurait poursuivie, 
ameutant le monde sur mon 
passage. Les gens qui étaient 
là paraissaient décidés à nous 
mener chez le commissaire de 
police ; j’avoue que ]e commen­
çais à avoir grand’peur lorsque, 
heureusement vous êtes arri­
vés.
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POUDRE BE RIS
Spéciale, prepare» au Bismuth; 
par et,usequent, son action eut 

i à la peau.
BU« est adhérent/ et ab»o- 

lumenUnviaifals, aussi c:-œmv- 
niquo-v-cUeàl«i peau une beauté 
et un aspect velouté

V#« et ta lo/tê tnt fa Houppe : S fr. 
CHem CIT . lf^L*Sr 

riUX. t. rue de la Paix, 9. PAU
Dirai «mu vor e u»

Pharaaclm, Drogolstw. Pirîiewi.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar- 

it et sur marge.us neaitoB LE SEUL m—Au fait, reprit Cholard
—Tout en m’approchant, je qu’est-ce que nons allons en 

vous ai reconnue, madame So-1 faire ? 
lange, et je me suis dit aussi­
tôt :

“ Il faut savoir ce qui se pas­
se ; attention et ouvre l’œil. ”
J’ai interrogé les badauds, et 
quand j’ai su de quoi il s’agis 
sai., j’ai tout de suite imaginé 
la bonne farce qui nous a si 
bien réussi. Je n’ai rien trou­
vé de mieux pour vous tirer 
d’affaire. Par bonheur, Cholard 
était avec moi ; il a su trouver 
un fiacre, ce qui était absolu­
ment nécessaire.

Ah ! ah’ ajouta-t-il en riant, 
le tour a-t-il été assez crânement

gen

à Vextralt
de roxx de Montra

dent remploi
tienne let mimes résultats 

que celui de

)i d'école de Vile des 
id nt des instituteurs 
olique du village de 
tituteuvs (loi-ont tenir . 
modèle, et pouvoir en- 
le français.
•ussigué, et stipuler le

tCE SMITH, Sec.-Très. 
1884.

EMPRUNTS négocié» pour Particuliers, 
Corporations M ..nicipales et Scolaires, Fa- 
briq es » t Eglises a dus condition» très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits :

?:
Après un moment de silence, 

Princet releva brusquement la 
tête.

A
V Isalutaire

ARGENT placé sur garanties ’e première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

H. Chas Desiardins,
Hlock ,1e l’hôle' RiihscII, rue 

Simrk., Ottawa.

—Dans la voiture, dit-il d’une 
voix creuse, e ie m’a demandé 
si je connaissais un agent de 
police du nom de Morlot.

<!l'HUILEde FOIE «à MORUE Itrouveront leur avau-
natureiü.

le Vin û l’Extrait 
tie Foie de Ifiorue

ses

(A suivre.1
■LLx.iL,.

DE 1ER de Commerce et Droits d'AuteurMa rques( 
egistrés. 

1er déc.
AVIS

Les avis de naissances, déf'ès, 
•-t mariages doivent être invariable­
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oubli'- pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes pour des mon­
tants aussi minimes.

i
EXPOSITION de PARIS 1871

HOIlti CONGO U lia

Cm ASTHMEBneEiUFmn CHEVRIERGRANDDEUX BANDITS de 1’
Par la PoroAl duLA

Après avoir enfermé Gabriel- 
lè dans cette chambre, qui res­
semblait à un cachot, les deux 
hommes avaient rejoint Solange 
dans une pièce du rez-de-chaus­
sée de la maison où elles les at­
tendait.

Cette maison, qui commen­
çait à tomber en ruine, bien 
qu’elle eut été solidement cons­
truite, appartenait pour le mo­
ment à un marchand de bric à 
brac de Paris. Il l’avait re­
cueillie dans un héritage II 
prétendait l’avoir louée à de pe­
tits rentiers, l’homme et la fem­
me, mais la vérité est qu’il l’a­
vait mise à la disposition de vo­
leurs dont il était, lui, un des 
principaux receleurs.

La maison était à une distan­
ce de quatre ou cinq cents mè­
tres des fortifications, sur la li­
mite du territoire de Châtillon. 
Elle servait de dépôt provisoire 
pour les objets volés dans les 
communes et les maisons habi­
tées au sud de Paris. Lt s rô­
deurs de nuit s’y donnaient ren­
dez-vous et c’est de là que sor­
tait le mot d’ordre, chaque fois 
qu’une expédition d’une cer­
taine importance avait été déci­
dée.

Dépdl h Québeo D’ IM.
huiBâtieuA-tMeèsu*, 114. ru SaieWeu.

«5c C*\
DrC31éry-us COURTE.

joué? Je vous assure que tous 
ceux qui étaient là n’y ont vu 
que du feu.

—Vous avez été très-adroits et 
d’une

DèpoiiUirei 1 Québec : D'Ed. MORItMO. j

HI. C 0. DACIEIt a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex
VTRE

IT MUNT11EAL lisl-clle Morte?
points à l’est. CHEZ“ Non !

“ Elle a langui et s tuflert, languissante 
durant plusieurs années.”

“ Les médecins ne lui donnant aucun 
soulagement; ”

“ Et en dernier lieu, elle a été guérie 
par les Amers de houblon dont les journaux 
parlent tant.”

“ Vraiment! ”
“ Quelle 

pas à cette

Pilules lie Noix Longues Composéesvous avez fait preuve 
grande présence d’esprit.

—Dans des cas comme celui- 
là il Vy a que la ha.diesse qui 
sauve.

—Quand je verrai le maître, 
prochainement, je ne manque­
rai pas de lui parler du service 
que vous m’avez rendu, et je lui 
demanderai pour vous deux une 
bonne gratification.

—Elle sera acceptée avec re- 
con-ansance.

—O’est moi qui vous suis re­
connaissante, répliqua Solange 
en souriant

—Dites donc, reprit Princet, 
c’est qu’elle n’est pas îolle du 
tout la femme pâle.

—Malheureusement.

WOODCOCK DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscription 

Soumission pour Approvisionnements des 
Sauvages,” seront reçues à ce bureau jus­
qu’à midi île JEUDI, le 1er MAI, 1884, pvur 
la livraison -les approvisionn.im- nte ordi­
naires des Sauvages, tous droits payée, au 
Manitoba et dans les T. rritoires au Nord- 
Ouest. Ces approvisionnements consistent 
en farine, lard séché, épiceries, munitions, 
ficelle, bœufs, vaches, taureaux, instru­
ments «ratoires. outils, etc., etc.

On pourra obtenir des formules de 
mission et les détails relatifs à ces approvi­
sionnements en s*adressant au soussigné, 
ou au Commissaire des Affaires des Sau­
vages à Rôgina, ou au Bureau des Sauva­
ges, Winnipi-g.
•Les soumissions peuvent êtie faites pour 
nuque catégorie d’effets séparément, ou 
our tous les effets mentionnés dans la

NT D’IIEURh l)e Sïc<4AI>
JteooxivcrU’S r

i PASSAGERS j 
.-es Jours
tVEC

PLUS DE
i Pour la guéri* 

son certaine de 
toutes les affoc' 
lions bi lie u set, 

peur du foi(» 
maux de tête# 
in di çes lions 
étourdies 
et de toutes let 

le mauvais fonctionup

nce ne devons-nousrecoanaissa
médecine.”PULLMAN.

tor
re Bonavcnture, de Mont- 
lo fer Grand Tronc. Ver- 
trains du chemin de fer 
lont les lignes s’étendent 
tari times, et aux vi les do 

Iroy, Albany, et New-

Cvs loiiHVane •* «l’une Ülie
“ Depuis onze ans notre fille est clouée 

sur un lit de souffrances,
“ Par une complication des maladies des 

reins, du foie, du rhumatisme et la débilité 
nerveuse,

“ Soumise aux soius des meilleurs méde-

“ Qui ont donné des noms divers à ses 
maladies,

“ Mais de soulagement aucun,
“ Et aujourd’hui notre fille est rendue à 

la santé par uu remède aussi simple que les 
Amers de houblon que nous avons repoussé 
pendant des am écs avant de s’en servir.” 
Les Parents.

emente
de femmes, garnis et non garnis

CHEZ
malaises causes par 
meut de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandât 
comme étant un des plus sûr» et des plu. 
efficaces remèdes contre les maladies plu 
haut mentionnées. Elles ne contienneu 
pas de mercure ni aucune de ses prépara^ 
lions. Tout en étant un puissant purgatif, 

unaoue soumission devra «Ira accompa- Pou,vant é‘re administré dans n import, 
gnée d'un chèque accepté | ar une banque , tl'H' crta» l; l'’ 1 rit,en„n,:nt aucune ut
canadienne pour ru n,.lins cinq pour cent ces substances .I6I01C. s ou. .''.orraient • 
du montant des somnDswne pou^ le Mani- r6nd/° pmjudicables à la saute des entant! 
toba, et dix pour cent du montant des sou- <™ d== personnes Agees. Les Pilot.SS H 
missions pour les Territoires du Nord-Uuct, I Km Lovonnr, Oo.rossss, ne McUa 
lequel chèque eera confisqué si [e.oumis- Préparées avec soin, avec ne extra 
sionuaire r.fuse de signer le contrat inr centre tiré de la noix lc igM et 
damante de ce fars, ou s'il n’accomplit avec d’antres principes vé[,étaux, 
pas le serv ce entrepris. Le chèque » ra i.Iea Jl'1“cer Pr°.mlRr -a"»
îemis si la soumission n'est pas -cJentè,. ton es les pilules stomachiques jus 

Les soumissionnaires sont requisite faire sent offertes nu pu >lic. 
la somme totale de la valeur en argent des E M(-°ALfc, CMmista,
effets qu’ils offrent de f urnir, et de l’utta- -u,mires
cher à leurs soumissions, car sans cela elles 
ne recevront aucune considération 

La soumission po -r le bœuf doit former 
une soumission distincte ; s’il y est mention­
né aucun autre article elle ne

parlement ne s’oblige pas d’accepter 
basse ni aucune des soumissions.

, pas insérer 
•e spécial de ce 
lise de l'imprim

Nuv. 1883, les trains.cir-

WOODCOCKMontréal.

fistOfferts an detail a meilleur 
marché q ne les prix 

«lu gros.
ChArr. ft Ottawa.

12.20 p.iii.

usagers se rendent direo 
ms changement de chars 
iépend.iinment de tous les

» Ottawa à 8 heures du 
t au Coteau avec ie 
Toronto et toutes les 
•es qui arrive à Toronto 
Le train partant d’Ou 
raccorde à la Station 
réal avec l’express de 

ntral arrivant à 
Burlington 12.10 

.00 a.m., White Rivet 
, Concord 5.35 a.m., 

Nashua 6.55 a.m.’, 
ton 8.30 a.m.

Pas une
vrait acheter un chapeau avant d’a] 
faire une visite au magasin populaire de

e seule da dans Ottawa
d’aller

mbineLe père va mieux.
“ Ma fille dit :
“ Quel changement pour le mie x 

père à subi depuis qu’il fait usage des A 
ae houblon.”

“ Il est en santé aujourd’hui bien qu’on 
maladie incurable” 

t nous en sommes d’autant plus heu­
reux qu’il a fait usage de vos Amers.” Une 
Dame de l’Utica, nT-Y.

A. 'do—Ou lui a donc volé son en­
fant ?

—Oui. Vous n’attendez point 
que je vous conte la chose, 
n’est-ce pas ? C’est un secret du 
grand naître. Du reste, l’aven­
ture date de longtemps. Je n’en 
avais plus entendu parler et 
moi-même je n’y pensais plus, 
lorsque ce matin, un hasard 
maudit m’a mise en présence de 
la femme que vous venez d'en­
fermer là-haut.
d’abord reconnue, je n’ai pu l'é­
viter. Et puis j’étais oin de 
songer à elle. Je la croyais 
morle ou folle, enfermée jpour 
toute sa vie dans un hospice 
d’aliénés. Et elle est bien vi­
vante, et elle n’est pas folle !
Quand elle s’est jeté sur moi, 
me réclamant son enfant, j’ai 
cru véritablement que c’était 
unjfantôme, un spectre qui sur- i 
tait du cimetière. Heureuse-1 
ment, je n’ai pas perdu mon
sang-froid....... Vivante, vivante! J. F. GAtiï Ü «\7,
Si seulement elle était folle, elle | 170, I VE A JV ItKH

M. WOO.COCK, ig parrr. 
qu’a pré->

t
: 39 rue Sparksait dit 

“ Et
it Ce

1er avril 1881

Sirop des Eofwis do lli Soderro
Ce sirop est prépa- 

S’TSsx réc avec l’anproba*
v tioa des profedseurs
? olc de M idi
~ - yky. c: D de Chirui» 

, iwl.-tgic de Montréal, 
Y r Xê 'F il té de MA<leci»

• le V Université 
’•i Collège Victo* 
M. ^

Du, sera pas re-
M. A. DONALDSONAU CLERGENous n’avons pas besoin de 

dire que le propriétaire de la 
maison et les deux hommes, qui 
avaient eu l’audace de se faire 
passer pour des agents de police, 
faisaient partie de cette bande 
de malfaiteurs, si admirable­
ment organisée, qui agissait sous 
la direction occulte de Blaireau.

Le premier de ces hommes se 
nommait Princet Deux fois 
déjà il avait été condamné pour 
vol. Non moins intelligent 
qu’audacieux, c’était un miséra­
ble excessivement dangereux.
L'autre s’appelait Cholard, sur­
nommé Chauve-Souris par ses 
camarades. A peine âgé de 

t vingt-quatre ans, il n’avait eu 
qu’une condamnation en police 
correctionnelle à huit jours de ne sertit pas à craindre... Je ne! Ottawa, 29 janvier issa.

•de à Nashua avec les
Le dé 

la plus
jr, Providence et 

- à N. E. R. R's. 
le Montréal à 8.45 du \
ivec l’express de nuit J
New-York viâ Spring- 
i via Lowell à 7.00 p.m., 

p.ra. et New-York à 
à Montréal à 8.25 di,

OTT ■ W \ h ITIW WORKS Tl“‘ d’0UTrlrun#^
Fi ins :répné^ de prm'Êre poolifé

rue Cathcart,

[Les journaux ne doivent 
te aunonce sans un ordr 
parlement, 
de la Reine. ]
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i One:, j .ux moif.

de famille no’ir «••■ s. tinté'lo le’...«
enfants : il' peut é'.r d« • ..e r ";c le, piv

| grand»- confin.'»''»» a.., «*ç<-tnt* in .va ■

Je ne l’ai pas d'ornements d'église tvL p.-Tonte t'spèc par l’entren
VASES, Cette cé èbrc farine préparée est un arti­

cle sans r val pour donner une pâtodes plus 
nourrissantes et des pl 

Les ménagères feri 
Je 20 pour cent en s’e 
patisseries, pareequ’il faut 
et d’œufs.

L. VANKOÜGHNET. 
Sous-surintendant Général des 

Affaires des Sauvages. 
Dept des Affaires des Sauvages.

Ottawa, IV mars, 1884.

CALICES,
PA PLUES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

E: autres ornements d’autels. 
ulices f C1 boires fl. ftu 
vermeil', un> specieUté.

Le seul établissement de c-r genre à Ottawa

us saines, 
ont une économie de

les eo«
st : [»ériem 
s !.-s pil-pa» 

calmante»

IEIHIEBE CLASSE ‘ t
ant pour leurs 

moins de beurre r:UFS EN ACIER
Sud et l’est changent de 

nture à Montréal où leur

pour n’importe quel en-
Avis de Dein nag mentSâS'Vcmandez la à voire épicier. 

Ottawa, 31 mars 1884

is extra et sans que

suivanta Colique. L
Dfflfition dlfOM 
'fl-’lie, i/O'iuv’. ;ve

euicrii»X partir du 1er Mai prochain, M. J ‘S. , 
SENHC.xL, entre rent-ur de por »*& fuie-- j 
fares, ir.i
Su». 261

renseignement per­
dreaux du Grand Trono 
des billets, rue Elgin. Y
rivée des traius sont

du 75ème méridien I
e trois minutes avec

Paul t. c. DUiv.A’ j, nt*portera son -i »h 
... et *G5 rue Da fa uns ;; u

Arpenteur de In l'uiss ace et de lu . , ,
Province de Québec ioill tic» TUCS ./U.h >LSi'v «il »

Explorations et arpentage» fait» à la de- et cont nuera h t> « .u er tu «. .a.., ..
mande dec. propriétaires de limites, di que «e public voudrs L.'in l u coiifior.
fermes et de terrain» miniers, ainsi que TAQ urr et<v~-6 "«at
plans et journal d’arpentage (Field Books).

Bureau : 23 rue de l'Eglise, Ottawa. Entrepreneur.
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